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Avec un zèle aussi dévoué et généreux, ils se livreront aux œuvres 
spirituelles et corporelles de miséricorde selon les besoins des temps 
et la nécessité des lieux qu’ils habitent. En ce moment où l’ignorance, 
si grandi: déjà, devient encore plus désastreuse par suite de la guerre 
faite à l’enfance, les Tertiaires doivent seconder le zèle des pasteurs 
et'sous leur direction, devenir catéchistes, préparer les enfants à la 
première communion, instruire les ignorants de tout âge et de toute 
condition.

Cette œuvre des catéchistes est une de celles que nous recom­
mandons plus spécialement et plus instamment au zèle de nos Ter­
tiaires, comme la plus opportune, la plus nécessaire et la plus méri­
toire des temps actuels.

Ils doivent, autant qu’ils le peuvent, faire partie des œuvres de 
charité qui ont pour but de secourir les pauvres, de les visiter, de les 
consoler, de soigner les malades. Ils trouveront dans leur sainte voca­
tion et dans l’esprit de leur état assez de générosité pour accomplir à 
la gloire de Dieu toutes ces pratiques si humbles en elles-mêmes et si 
fécondes néanmoins en merveilleux effets.

8° 11 est très important que le Discrétoire connaisse bien le person 
nel de la Fraternité. Pour cela, un moyen nous parait excellent : c’est 
à chaque réunion, de prendre par ordre un certain nombre de noms 
sur chacun desquels on s’entretient un instant avec discrétion et 
charité. Quand on a épuisé la liste, on recommence. Le nombre des 
noms examinés chaque fois est plus ou moins considérable selon 
l’importance de la Fraternité et des affaires à traiter.

9° Quelques paroles d’édification que le Père directeur peut adres­
ser pour la sanctification personnelle des Discrets, afin de les encou­
rager au bien, d’exciter leur zèle, sont toujours accueillies avec recon­
naissance et donnent d'excellents résultats.

On termine par les prières prescrites, (voir le Rituel.)

dbdbxdbdbdb
♦+++++++++++■

ÿOttMUl
«■eeemmeernHu
la B. fl);

DU TIER

XI. ]

tempter à loisir tt 
reprendre le cours i

Au mois de févr 
cence au moment < 
portière pour l’élev 
qu’elle allait remplit 

Depuis quatorze 
vertu. L’heure était 
richesses accumulée 
où elle devait exerc 
nentes qualités. Cee 
Si le noviciat est im 
moins pour le bien 
particulier : Tel no 
trompe guère. Sans 
des semailles, mais i 
mencé ? Le laboure 
maîtresse des no vio 
quelle grave respon


